
48 MELANGES RELIGIEUX.

LE MOYEN, LE SEUL ET UNIQUE MOYEN
DE S'ENRICHIR.

Tous les jours, nous entendons des centaines de per.
sonnes se plaindre qu'elles sont pauivres et très-pauvres,
Et pourquoi? Parce qielles ne reçoivent pas d'enconra-
geiment. A toutes ces personnes, nous voulons répondre
nujouri 'ltti; nonls voilons montrer d'où vient ce man-
que tlenconragement, et leur apprendre ce qu'il fautt
pour changer leur condition et se faire riche.

L'enco uragemnent, de qui vient-il ? Du pbilic.-Que
faut-il faire pour l'obtenir? Etre conuu.-Conmment se
fait-on connaître ? En sannonçant.-Comment s'annon-
ce-t-on ? De deux mani-ères.

La première, par son enseigne. L'enseigne se place
d'orinairc sur sa porte un a-dessts. Ur passant re-
garde, lit et se souvient; tin autre fait (te iûmèe. E
sorte qtue.dais une journée, il peuî sefaire que plusients
centaines de personnes antl vu cette enseigne. Mais
aussi trés-souvent le ziand nombre n'y fitit nule atten-
tion, et Von demeure inconnu. C'e>t ici une vérité en-
core ptns applicable à l'enseigne que l'on expose stir tl\C
route peu passante. Alors que faire? Nous allons le voir
par ce qui Suit.

LA 2E. M DA NRE DE eNNONCER, C'EST PAR LES . lJloUJ-

NAUx. Les jottrnaux ont plus otu moins di'abonnèés ; leurs
aibonués sont de dilérentes classes, iabitent des eiidroiîs
différents. Dans touns les eas. tn joui'nal qui aura, su!
mille abonn'. pcsons, sera certainement lu par trois à
quatre mille personncs ; toutes des personnes possêdnint
de Pii 2 tructioca et par conséquent des plu. ,capiables
de profiter de ce qt'elies lisent. Doné, si vos vous n-
1oace:, :par cette voie (totit ln vous servant de la pre-
niière,) vous vous faites zoinnîitre ilon-setlî'tnent dars
votre endroit.. uais encore dans une infinité d'attres lo-
calités où votre enegi .nturaitJuais pu porter votre
nol1. Enstiite. bien( des gen1s qui pourraient vous en-
courager, confinés chez eux, tic peuvent savoir votre
existence que par la voie des Journaux. et si vous nti-L
noncez pas, voyez la Coiséqiutence. ne plus, une feuille
publiée depuis deux. trois, quatre ans Ietc.. suouvent ins-
.ruit encore beaucoup ; on 'en sert comme Cîiveloppes,
etc., et telle fiotulle, qui avait fait son enltiée sous le toit
du riche,en sort souvent pour aller jusque dans ia chan-
ilière dulpauvre ; et telle autre, qui est alle ctlez 'Parti-
san ou le marclhand, en sort pour revenir entre les main
de l'homme otîpulent.

Qu'est-il besoin d'en dire davanttzc ?Nos lecteurs doi-
vent se rappeler l'histoire de plus d'îim homme, de luli-
liers dhommes QUI SE SONT ENRiCHis PAR LE NMOEN DES
ANNGocEs, et (lui autrement seraient demeurés dans la
misère à tout jamais.

Ainsi encore 1ne fois, nous le répétons
I o . L'encouragement vient du public
2 o. Le public n lFaccorde qu'à ceux qu'il connait
3 o On ne se l'it bien connaitre qi'en s'annonçant
4 o . On ne s'annonce bien rue par les jouiiruatix
5 o. L'annonce par cette v-oie est LE MOYENE. SEUL

ET UNIQUE MOYEN DE S'ENRiCHIr.
Lecteurs, ne perdez pas de vue ces cinq vérités c'est

votre intérêt que vous constillezen en suivant les dlirce-
tions.

Ne regardez pas à quelques misérbles francs ; .ANNoN-
CEZ, ANNONCEZ, ANNONCEZ. Er voUs VOUS ENRICHIREz!
Nous vous donnons u bon. un excehient couseil, avez
bien soin de le mettre à profit, et. ne nmaurttez pas ,de
vous souvenir des MRLANGES R LIGIEIUX qui ont
toujours leurs colonnes à votre disposition,

N. B. Les ANNONCES, etc. peuvent être jetées à la
poste,

PORTRAIT DE FE.,

eT T Eu

D'PRLESUN DESSEIN D'UNE RESSEMBLANCE PARFAITE

EXÉCUTE A ROME, D'APRÈs NATURE.

ES SoUssrI S viennent de recevoir une gravure magnifu-
que en FAC SIMILE du dessein ci-dessus.

L'acquisition du Portrait dle ce pieux Prêtre et de ce bon citoyen
que vient de perdre le pays, sera pour la plupart de nos compatriotes
un doux souvenir de dévouement, de religion et de patrotisme.

Prix de chaque copie 2s.
- - - 23. pour le Cleré.

2s. " les menilbres de la Tempérance.
- - - 2. "2 les personnes qui ont souscrit

à notre magasin avant Parrivée du Portrait.

CHAPEL E A U & LAWMOTH E,
Vis-à-vis le séminaire.

Montréal, 22 octobre 187.-tm.

INFORMATION DEMANDE 'E
OUTES personnes (ui pourraient donner des INroarATtONs sur
le no:nmé LOUIS JODOIN, cultivateur de Boucherville, .ont
priés de les adresser au Curé de Boucherville.

Louis Jodoin a quitté son domicile il y a trois semaines et lon en,
a plus cntci'ýe parler. C'est un homme de quarante-un ans, d'environ
cinq pied - .;nai, cheveux gris mais teint blond. Il avait un gilet
d'étoffe gose. une veste de saye noirC, pantal ous de drille carrotté,
souliers de bSeuf avec pièces, chapeau de pailet avec crêpe, chemise
de coton barré bleu et blanc. Il avait avec lui un chien de rnoyenne
taille: ce chien a le cou, le ventre et les pattes blancs, le reste de soi
corps est noir.

MM. les Curés sont priés de s intresser à ce sujet.
24 septembre 1847.-qf.

MÂNUEL

PAIR LE R. P. CHIINIQUY.
REEIS A L'USAGE DES ECOLES.

Se vend chez MMV. FanRw & Cnt.
e te MM. CHAmuu & LÂ:îoTan.
C' A L'Evtcmî

-1 Sept.-qîn.

CHIS. BAILL ARGE', AnmchratscTx, au vieux Château St. Louis,
Ilfaute.-Ville, Québec.

ia..,tunc '
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MEMOIRES HISTORIQUES

LEGLISE DU CAiNADA,
ET LE

PAYS EN GÉNÉRAL,

D il

1534 in 1847¿.

Le Révéremî M. Paquin, Prêtre, curé de Saint-Eustache, est sur le
point de publier Pouvrage dont nous venlons de uonner lt titre.

Déjà le Propectus a àé pu lliî'ar 1: lresse 'andiiie:e. [Voir
* Jli ecs Reliieu.... Rreue C :anhreui... Jline ic.

1.e No. duiti avril duîrnier, Piiliianes.Retimieux.] contient deux
lettres remnarquables adressées . tM. le curé Pauqtui.palr des persnnes
recoiniunandabllcs dans lt sociéie,qui Oit pu 'arconrur, appréeier etju-
ger les Méntioies Historiques sur tigtise du Canîaia. etc.

ui pba itjo le frudit îVii grandinmbre dVannées (e tra-
"au.. e i ec lierchles, île couuIpiluiioiis faites avec le puis gaulsoinî, M.
Paquin cède tuit désir de ses noinbreux aiis. Cette publicaioiti lu't
pas peur lui tunue opération mercantile, qui lie convient lpas au caractè-
re sacré dott il es: '.'etui: c'est une dette qu'il entend payer à PEgli-
se du Canada, commie à son Pays.

M. le curé P ""quhut îu'aspus ltlatprétention écrire Vi listjirt de
VR gliie (duiC:tiid a. pas p lus q ueil li I ietolcic soit Pa 'va les trans u
apostoliq ues.axquels il s'est dévoun, lie le lui auraientplias pernis. Il
s d'ailleurs bien compris que Pîlistoirs "ui Pays comme le nôtre,
surtout. devait òtre ajournée à les t pl:s plus reculés, puur pouvoir
être imarquée du cachet de id'pendtce et le l'imartialte'. Le ci-
toyen, quelqu- queit q- eIsoit, qui il vécu au inlieu d'événements
coutemriporains, qui a pu y yêtre mêlé soit pru ses aii poltique, lie

pet prétendre aîu titre d'historiei ; quelque soit st positionu sociale>
'indépendance de son caractère.

Les Mémoires le Mt. .l cuti ô Paquin ont de riches matériiaux pur
lHistoire du Canada. M. Pauieii le veut pus, conmme luavare, jouir
seul le ce précieux trésor. Il veet fournir à la jeune genér:ition sur
laqutle repose anjourllui 1 iienir de la iiatioiiluté îcanadienue, les
noveis faciles de suivre les travau etic leurs père-, d.' s'éluairer pour

reimplîlir leur misioi dePesem e lu passè: pui efin le saisir la plu-
ne de i'historiei. lpour C(:as:;: les fiuaccomplis. iécompeiser, bl-
lter les corps politiques, les citoycius pour la pant qu'ils Ot pu y pren.
tire.

M. le cilé ParqtuinI a fîouillé partout: A rchives Ecclésiastique5, lii-
bliothtèquets puauiculières des Sénihuaire. des l.vchliés, tes Cures, de
Communautés Religieuses, Archives des GrelE-s de nosCouure, etc., il
a tout mis al cont ion, et polir Cela il nîaépargé nii somis, nui di

pensea. Dants ses Mémoires, lias un fait qui ne soit vrai.. pas ui évé-
cnaeut qui t'ait été constatéS edune imaniere uthenitue. Ce lIabo-

rieux et iifatigaltie ecelésiastique a cru devoirjoindre à ces Mémoirei
une riche iarie biograpuhique qui contiendra tous le tnoma dcs ci-
oycîeusi. se sont distingués par des services reidus au PayS, ia quel-
que titie que ce soit.

Tableau des Membres du Clergé, avec des notes sur chacuni l'eux.
Idem. des Mlembres des Comînunautés Religieuses, Pères Jésuites.
Réýcollets tt autres. etc.

Ta "leau " les Fondarices des Communautés neligieuîses e Femnea,
Ursulines, Congréganiistes, etc. Supérieures. Meinbres de l.tdiîi-
iîstralion. etc. Tableau des principales familes, dont les noms sont
liés à Plhistoite du pays. Gétnéalogie, etc. Notice sur 10 M. les Artis-
tes, les Peintres, leîHommes de Lettres, les '-Mecaniciens, les Négo-
cialits. etc.

Notices sur toutes nos Eglises, époques de leurs fondations. coin-
prenant le détail le tout ce~que ces établisseienuts renferment le pré-
cieuxi. comme Tableaux, Sculpturre,. etc.

Nous te pousserons pas plus loin cette récapitulation, ce qui pour-
rait .re ftstiîieux.

En résumé, ntu dirons en un mot, que les Mémoires de.. Pîaquiuî
sont une richei Mosa ie eà chccu petit pisi i son tiré, e trotv'r
dus faits nui srnt de tature u l'iuntérssr s it commh home Inbilie,
sottouni5 suitple particulier,a quelque classe de la société qu'il ap-
paiiuenue.

Ai. Fnne ET Ci:.. R11ue Ft. incent.. Ciu:u:. -r Ltmo-
TEl. 'lue Ntre-Dame, vis-à-vis le Reinire J. I. l.ND, [.e
Sit. Vincelit; et i'imuîprinieur Louis l'Eit.s:r, sont chargés dle rece-
v-ir la souserpion, tant pour la Villetiseuepour la Campgne.--L'on
souzcrit aittiii B1 ureaui les îAIIL.tsG E'*° L'ouvrge se cou"s"r" de trois beaux\ volumes in-Svo. sur ta-
ractères neufs et papier superlin. Il paraitra par livraison d'uil volu-
nue tous les trois ruois, sitit la liýte des abounés assez forte pour as-
curer lea frais île l'impression. Chaque volume coutera 5s. bruché, ou
5s. Gd. cartonné, prablue lors de ia livrisonu.

28 septembre l .- o.

PENSIONNAT
DES

DAMES DU SACRE CŒUP
ES DAW S DU SACtE CRUR, à St. Jacques de l'Achigan,
désirenit inforner P public qu'elles ont ouvert de uuouveau leurs
Classes le preruier de septembre. Ces hmnes enseignent touta

les branches de lPEducation nécessaires ou utiles aux jtuns Deiioi-
selles (ls que la lecture, Pécriiure, la grammaire, la géographie,
Parithmétique, la nusique. le dessitu, la couture. etc. etc. Quant ati
ai trousseau, on peut savoir les pa;ticularités cn s'atressant ai leur
couvent.

La pension est le £12 10 0.
17 septembre 1817-ui.

LIBRARIE
rUT

- ý;

L ES Soussignés ont Phoneuur d'snnontcur aut puulic~ et à l'uurs
ai u'l gu isunnent de traîsporteuacui Atuhier,rue Notre-Daine,

is-ài-Nia le Séntiinraire ,l,t-l o::'il P onut denièremîent aitnonicé,
ils ont ouvert unue Libirairie cousle.ao: de

naires et (le bas prix.

GARNITURES CON PLETES.

. B. Les Croix, les Ga1r:itIrî'î de Chape;s et les Bandesl dc J)(-
iatiques tci-desus sont tOute, apparcilles de dems<i m utret
par U nê ullne VariCté de p.rnitures copliètes du ri lcu et

peu dsediuue.

ETOLES E.T YOILES DE BENEICTION.
i.es F.oles slont as(orties de couleurs, puiiurs a brlcures riches.
Lres Voiles portent tous do riches iiiiies au et-ltre et aux extré-

mités,
ETOFFES A OINrI NS.

Drai d'or à brochaures tri s-richesen cor, airgenit rf couleurs (des-
sinS nouveaux.)

Moire d'or à reflets riches e brillants.
Das lroChés. tout c or, et tussi en couleurs.
L'a -r de tou"e cca obets aoti cxtrmmienit rédUis. dans le lut

d'otfrir aux MM. du Cerg.é tous les avaitays du b n marhéH et de
lt bonne qualité et avec leur bienveillant e üeeour- et ut walite ri-
1 ide. de suivre dle tira.îîrs et toujours i bas prixloute Ii inoureauté
(en ce genre) des fatbriques de Paris el le Lyon.

AltGiNT EIiE: DEGLIS.

LE Soussigné attendI trs-lprochinement un assortiment comlet
d'Ostensoirs Ciboires
]riiîceisoirs Butrettes etc.

N. .B. Le Sousigié ne fait pas collorter d'Oriiemetis d'Eglise
dais les caipgnes.

XI. les Curés qui désirCraient faire venir des objets dipiortatioln
e'xprès (e pur leur propre couple') jouirat de tous les avantages
possibles dans les prix de chaque article.

On voudra bien Ufaire suivre ces ordres de toutes les explicatins né-
cessaires à éviter la ioindre errecure 't les iIreLsr à

J. C. RIOiILLAIRD, No. Sd, Cedar St.
Ne- ork.

-'J

POUR~ LES JE UNES DEMOPSELLES

U sera ouverte aI St. JEAN DORCiIES' 'ER. district die
Montréal le 15 octobre prochaitiiIar les StEUIS si avantageu-
seminit connues de la Co égaion de Notiréal.

Cette nouvelle Inlstitutiot. comme toutes celles que ldirigent les
SSurs de la Congré.zation, comp rendra dans soi splat dléducatiut,
toutes les brauclies dlinseignemiineth qui peuvent entrer dans l'éducati-
oi des enfans de toutes les classes de la société. Outre lu lecture,
'écriture, s'arithmétique et la graniaire ci langue fraiçainse et ai-
laise: les'autres branches d'ine éduiciationî complete, comme lui géo-

graphie, l'histoire, la uittérature, les ouvrages à l'aiguille de toute
espèce, le dessii, la musique, etc. etc. etc. seront enueigiées ilniis ce
notuveul Etablîistieiint, aussiittiqu'il 3y uriuin i>ts nomblre suîtisaui i'éhu.
ves qui demanderont cette partie de 'eiseignueilt, et q(ui seront prê-
tes à le recevoir.

Le'sjctites personnes seront idmaisca daInsl'liîsu:tutior anins auctrune
distinction( le croyantce religieuse, et elles y joirottt d'une tunt iére li-

îerté Ie conscience ; cepunidait, à raisoi dit boi ordre nécessaire dans
unuue lustitution de ce genire, totîtus Jevron!t se conîforrnîer aux exercices
du culte extérieur de la mîaison.

Les prix de la pension et de 'enseignemenît seronit réduits; et On
,ourra les coiniitre en s'adressant ut ces Danc à leur iaison uà St.

Jinan. le premuier, ou apr's le preuinier octobre prochain. Les branches
dîn i éducation libérale et soignée, comnte le dessin, la inusiq u c, etc.,
strontt : p~uthart.

Peurl'hai lem entle t Ou on xie rien au particulier
cependant il serauit boi de voir lis Sieurs a tie sujet.

Oit le prendra aucune pensionnaire pour moins du trois mois ,et
pour éviter le iéraugînntt dan leIases a ril iintinapoiPtaitutrn
vacaice accordée aux léves,t uet la vacale iannuelle Ie îquatre se-
maines, à la fi lde juillet, ou an commnencement d'aosit,

A lh fit: de ehaque aninée schilasltique, il y uurac ut exilnen public
et des prix ut récuinluetises seront décernés aux élèves, qui se seroit

di'tiiiguées par la lonueî cotduite, l'application et le succs. •

St. lesta, auut 7.

13ANQUE D'1PARGNES DE LA C ITE

ET DU DISTRICT.

EXTRA IT

1er. avril 18·17.

ALANCE due ce jour aux Déposants, tel que îmontré piar

tat, ... . .5()3 9

31 juillet.
Monutant ldéposé du ler. avril à ce

jouilr, .£.4.1
7 7

.J8C,
Montit retiré, . . 2111 13 i

L r B R A I R IE E C C :Lt SI A S T I Q U E. 1ialance due ce jour aux déposants,

Ils ont constamment en main des Livres de Morac et le lleli-
gion, et tout (ce qui em.tnicçcsuuhre autix Ecoles Clhrétiences. Ils eriPè-
rent que le patirnge du public et particenlirueet du clergé callho-
ique ne leur fera pis défuit, vi tla einp énionité de leurs articles et
l'excellenice des otivraiges qti sortiront de leur échoppe. Eiiftn ils le-
fot tout en leur pouvoir pour satisfaire ceux qui les patroniseront.o

CHAP'ELEAJ rT LAMOTHE.
M-ontréal.14uîept. 18d7.

20067 5 0

..d9117 8 Il

Par ordre d lBureaiu, .

,1011N4COLLI NS,

Catisier,
Ilureau de la niiqtue d'Epargne

de laCitlé etdu District,
No. 46, Grance rue St. Jacques.

COLLEGE

JOLIE TTE,
.EFL ETABLISSEImENTfOndó àt l Iustrie par la libéra..

litô de l'lloorableB . JourTE, est naintenantpllse sOuS 1la
. directionti des Ciccs( de St. niteuîr. Le pliu des etudes se di.

vise en cinq au nnées, disposé ainsi qu'il suit

e3 Vis-.Pl-7s LE sFaITN RE DE MON7TRE.ALç

CHEZ M1. CHAPEL EAU & 4LAMOTIHE

AGENTS DE J. C. RODILLARD DE NEW-YOPK.

E N annonçant à ilM. les CUînÇs qu'il a transporté son fonds
d'Ornteen d'lglise à 'aîdresse ci-dessus, le Soussigtné: vituitE aussi olrir ses remecimes bieunrespectueux atux\1aimes e

IllHpiti -Génriil, pour Il, succè.z si lueureux qu'elles oit bien volui
mériter auxi \articles qlui ont été el dépét jusqiu'à ce jour i leur Eta-
blIissemnt.t

Au bout-vouloir etài 1' Rtuncoturt gem eut de 1 \1l. les Curés ilut Cuit>u-
la le Soussigé s'ngge iés aujourd'hui ui répondre eut leur offran:t ut
(Iater île ce jsuîr

LE PLUS 1tEL ASSORTI IMEN DE M-ON1 TRìAL.

L'Achietuir rencontrera toute la loyauté qui lui est due dans les prix
ile ces ojet'où les progrès le la Dorure et de PAreture, sur/out en

rh .0T hr5ios Mettent Cii défi les lus habi!s tu ais.
Chauîe aricle sera t.î'r et i couvert die litasse représee-

lation de tli/¿t..
Eutitn, la tmarchandise sera rouJousnuî u et

ry T OU J OU R S A BON M B A R C H1".
L'Assortint il'aujourdl'hiui consiste en ule granide variété le

CIIASU3LIES TOUT FA ITES.
-A5ss.-

CROIX lDE CHASeIBLS
Enu nn.Ar ton avec brochliures à r s n or, argnr et rouleurs.

4 D us Ilanuli, Crumoi'i, etc. tc. hbrochés lil en Or.
4 ' (couleurs assorties) - c ior et coule'uurs.

GA1RNITUliliS DE CliAPES ET BANDES PL DALMATIQUES
Ex drap ti'or (imitation) i d!esseiuns tr's-riches et saillanzts.

Danilas brochés enti or et couiteuirs.
c c ; (aseortis le couleurs) brocheures riches, ordi.

crammiîiaire An-

Synîtaxe ddctisuleîîpleîc.
Il ieili ti(i Caiiigaue.
Arithmiétique et pren.ires notions d'Alòbre Géomllétrie et do

dfeSsinî linéaire.
Gé.ograp-hie.
prirciplese d'Ariculture et le Botanique.
Style àpisolire et eomposilloni dans les deux langues.
I Oire otaine («ci aglia).
Tue des ivres.

.spi incues lu itirature. (Beles-eres.)
ebre et Geomtrie.

il luétorui q le.
t d ela Comttitlttion (du pav.

Il isagire de railce par la m:tîiîîlni yt .

l istoire Ang ierre entii îuigaia) ine % ole.

Comiii peilion tt iLdeoutirs cu Aiglais t ei rançais.

'IIE. A NI:I

l'lyisiicj1e, Chimie applique aux ari, ete.
Géomüti.,rie pîr:ligi, Arprj .ilt2eN Mécanique, etc.
Asi ronomîiie.
Compjiat ins AngLieis et Fuaina ists.

q .tL. A e.
A citccilre iLi t ui.w peitîpic.
Qoip.1îioniis et du. cci:. dai:s lest dleux huien: s.

l.is E a îîi, 2>y 't i:ui -i r" cuare. dé irn.dtett él ;dr le latin,
trouverouîti d i o b : cm we bi : ilnt. > 1ifiss, >ls qmient n--
ieront des i' -o s a à la l. it pra é .: i to.. i.a mil. t i desir

r "i" eu>iais. i le> iq a t , ci . u n m. lN l ant
aue dii"piisilii ttilirc p rs ('S :,îs dt' :gréii :. t ap.. les lp-
lt:endre. I i'era lai',.. .1 Pa;:ae di.s tltve, unet i ;d.'. ha.i

SOU '"lis" Is lit. l "" : ite c'.eil t t t t t iproi qîuion
jura faitde( lue :t:. . ; pi sero..t dannim s ;itux meîilleiiun iarra-

letifu. NDv xus pub to î urnt ben adiàrente, e scn de
Patinee, eLt uic (1strib'iJ.tiG a.tildle d pix n eeder leatcaets.

cosNT VINS :

t'" i""t t! IQielmenit nia i& paya his d'a va nce.
l'Our plus a., ples rensugne:ients, ,'adreter à l'tablisnt,it

111-Y. T TMl.\UDIli.. Dir. ei ur.
i'.. F. i. LA A . Suu.u-Dirn tlu.

1. A . 'A Y l . l l " . , . ;

M .L.A.sl·,tA ilN
. .SHEPu El', cnt aim

2) sept. 1817.

~j~- ~:r~5>. are ru.-''. -

1) ;1..

C]T'L T' )/STRllCT I)E 1O Ti .j

.azonaloc t'r ViaNl

n d (es rcm/a' lith'eI i, ut l5iYck

' ranocu, '. t lAihlltnd
Jioli let% t .hV.i'ii

acob DeWi khnTul1y.
.oselh Bourret, lti ins AIui-ou.
P. .eulien, i i- ii u: s r,

L. T. Druini itl, t Neo ilu ias.

VIS est par les rrseties dointié que cenle Institution paiera

CINQ PARt c NT sut toti Iîs i t-Lses r-rl'o ont
reçus tous les jours le di àt trois heures et i six t hui heu-

huetures dansui les soirées.-,îdes ut tîu et! s et lucii :u' (les Cliv xi u us

Les applications pouir nuitres l'v ne u%Wt tetiion îlîi N tu
doivent être eivoyées lttJeudis oui \Ne tinî dis, vu que le Burau des
Directeurs se réunit r'giuli'met toius hs amed'. Ceedant, ai
les c ireonstlue s I i onîurruit s'ulpu r les ilniules
ou applications gui rsenuent 'aies, aucn utre jour dans 1la siiinie,
le IPrésident le Vice-Plrés ildenuut étaint tous les joura prése.us au :i-

reau de la tBanque.
l.I0!N (11. IANS.

Secntuure et 7I rrsorier.

CONDITIONS DES il\LANCES ITELIGEUN.

.ES AIE LdN SRE'LIGTEUX se publient 1D-UN fois la se-

mille,le DlARDI et le ES DVAl)Lt

Le îumx d'abonneen t pour Fannée ( et e QUA T PIASTRIES.
payables d'avance, frais a poste a uipari.

L.es MI/',_.NVCGES i reçoivent pas d'abonnemient pour mîoins le

SIX mois.

Lt abonnés qui veuilent discontinueri e souscrire aux 111-iunmcs
doivent l donner avis Uunmois evant l'expiration dt leur abonnlemcit.

'l'outes Iclires, paiquels, correspto ruiiii', et. e c. douivent être
.idressécs, francs leports,iàPl'Edliteur deshléoinge.ReligieutAlont-
réab

PRIx DRS ANNONCES.

Six lignes et au-dessous, 1ère. insertion,tI£0 2 i

Chaque insertion subséruecte, o n T>

Dix ligues et a 1u-deusos, Iåre. insertion, 0 3 4
Chaque iinscrtionr inbséquen, ( O J
A- tsslus îdie*x ligues, [re. insertum ciue ligne, t d

Chaque inetiu luséuliule, Iar ligte, O i
, Leus Ainonces no icompagnées d'or;res sont publiées juqu'i

avis contraire.
lour lia Aniouces qui doivenit piraitre r.ONr s, l pour ls.

anniîonuces réutieiues, etc., Ilon peut Iiter le agré uà gr.

AGENTS DES MEL1NGES RELIGIEUX.

Tro is.-l iières,
q iutébec,
St.An,

fil f. VA III I, & Cis:., lilraîires.
VA L. G U11.1 F'. E, r .N.'.
ml. 1). MaitI'iri iAU, lPtre. vie.
ll. F. Pi LOTE, ltre. Direct.

ltureau îles tltes Religicux,t roisièmnie étge île la Miaison d'1

Cole près tI l'EvêEhé, oin îles rues AIignuonne et St. Deis.

JOS. RVET & 5JOS. CilAfPLEAU,
yuoa' .u a mueswr 1staItlNomi.

JElémniitits de la Graiaire Franuçaise et dle la

glaise.
A r'itmétique,
1Hlistoire Suiiimte et Cours religieux.
listoire ancienne (en anglais),

,. . a

DA NQ t a


